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re dalmate à l’approche du Moyen-Age, c’est 
la destruction finale de la magnifique Salone 
(639). Epidaure et Rizinium partagent le mème 
sort. De cette catastrophe des villes impériales 
surgissent les villes dalmates de Spalato et de 
Raguse.

lei se place le point culminant de la poussée 
slave. On a tout récemment, de propos délibé- 
rés, propagò l’erreur d’une invasion subite de 
hordes slaves dans la Dalmatie romaine. Rien 
de moins vrai. Et, d’ailleurs la conquète nor- 
mande de VAngleterre et de la Sicile, l’arrivée 
des Francs, des Hongrois, etc., ont toutes eu le 
caractère de la violence. Mais l’installation sla
ve en Dalmatie ne s’est pas effectuée dune ma
nière subite, sous forme d’expédition militaire. 
Bien au contraire, cette occupation s’effectua 
sous forme de poussée lente et progressive, de 
déplacement d’influence d’éléments préexis- 
tants sur lesquels se greffèrent de nouvélles 
couches slaves. Nous avons déjà mentionné 
l’origine slave des Illyriens. Elle acquiert de 
plus en plus le caractère de la certitude histo- 
rique, d’après les plus récents travaux des Sla- 
vistes. Chose remarquable, déjà Tommaseo en 
avait la claire vision. Dans une page suggestive 
de son « Histoire Civile dans l’Histoire Lit- 
téroire » 1 il pose deux principes fondamen- 
taux : l’attraction des races et l’instinct des mi- 
grations. « Si les nouveaux habitants d’une ré-

1 P. 547.


